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plus forte, tantTt  @gale 5, celle des amibes nuc144es, conf i rmant  donc le rdsultat  obtenu dans le cas 
des amibes intactes. 

I1 est difficile de donner  d~s g pr4sent  une explication satisfaisante de l ' augmenta t ion  d'activit@ 
que l 'on t rouve dabs les f ragments  @nucl4@s dans les premiers  jours  apr&s l'4nucl4ation. On pour ra i t  
penser  que l 'absence du noyau provoque une libTration d 'enzyme comme le broyage m4canique;  
toutefois, eette lib4ration n ' a  pas lieu dans les amibes cytolys4es par  le froid. 

On peut  conclure, d 'apr~s les recherches que nous avons effectu4es sur la dipeptidase, la prot4- 
inase et l 'amylase que le noyau exerce sur ces enzymes un  contr61e 61oign@ (BRACHET a) et que, en 
l 'absence du noyau,  les enzymes res tent  longtemps actifs et capables d 'agir  sur leurs substra ts .  
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Dans  un  pr4cTdent travail  1, nous  avons appliqu6 la technique de SANGER gU chymotrypsinog@ne 
et ~ l ' a -chymotryps ine  cristallis4e. Le chymotryps inoggne semble dTpourvu de functions a -NH 2 libres. 
DaBs les cr is taux d ' a -chymot ryps ine  au contraire, on rencontre  une s4rie de r4sidus N- terminaux.  
Les uns  (alanine, isoleucine) s 'y  t rouven t  en propor t ions  A peu pros stoechiom4triques (environ I r4sidu 
pour  21,5oo g). Tous  les autres  s 'y  t rouven t  en propor t ions  notab lement  plus faibles. Les cr is taux 
d ' a -chymot ryps ine  sont  donc p robab lement  constitu4s, non par  une protTine pure comme on aura i t  
p u l e  penser, mais par  un  m41ange d 'une  prot@ine et de peptides (ou aminoacides). Ces derniers sont  
si for tement  ancr4s ~ la prot@ine que ni les cristallisations ni m~me la pr4cipitation trichloracTtique 
ne r4ussissent A les 41iminer. 

Nous  avons t rouv4 que la s4parat ion de la prot4ine et des peptides (aminoacides) peut  6tre 
r4alis4e de deux fa~ons diff4rentes. En  4puisant  longuement  g l 'eau, ~ l'alcool et g l '4ther, la DNP-  
a-chymotrypsine ,  on extrai t  une pat t ie  des DNP-pept ides  (ou aminoacides). Simultan4ment ,  la 
subs tance  insoluble (qui contient  la DNP-prot4ine) perd quelques-uns  de ses r4sidus N-a - t e rminaux  
non-stoechiom@triques mais conserve son alanine et son isoleucine. D 'au t re  part ,  deux crisfallisations 2 
de la diisopropylphospho-a-chymotrypsine (enzyme inhib6 par  i tool de diisopropylfluorophosphate) 
pe rme t t en t  4galement, comme l 'a  d4jg not4 JANSEN 8 de r4aliser une excellente purification. En  
combinant  les deux t rai tements ,  on obt ient  une substance contenant  un iquement  o.8-0.9 r4sidus 
d 'alanine et de isoleucine pour  21,5oo g*. 

Ces r4sul tats  sugg@rent que la prot4ine des cr is taux d ' a -chymotryps ine  puss@de deux chaines 
pept idiques ouvertes.  Elle est donc vra isemblablement  engendr@e par  l 'ouver ture  de deux l iaisons 
pept idiques au sein du chymotrypsinog~ne**.  

Des exp4riences sont  actuel lement  en cours pour  savoir si cette prot4ine, une lois d@barrassde 
de ses peptides (ou aminoacides), poss~de encore une activitd enzymatique.  
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* Ainsi que o.2 r4sidu N-terminal  de ph4nylalanine. 
** Ce r@sultat est en accord avec la formol-t i t rat ion (4 liaisons rompues  pour  36,oo0 g). 


